
GAZETTE DES CAMPAGNES

aura mis tout en ouvre pour les détruire compîlèî,tement. La. Lecture d'une lettre du dép'artemeut de 'Agricultire d'Ot.
conséquence, c'est qu'elles reparaissent. chaque printemps, tawa au sujet des appareils perfectionnés de M. Lync4 pour la
dans toutes les parties d16 notre Province, plus nombreuses que fabrication( du beurre.
jain,üis. A cette séance qui ne s'est terminée que vers 1 heure, ou a

Nous croyons que lo moyen de détrireiCles mouches à pa- aussi discuté plusieurs sujets se rattachant plus spécialement
tates plns eflicacement, serait d'unir ios ell'orts, en un seuljoir, A1 lagrieuture.
et Al'époqine où leurs ravnges se font le plIu viveuent soiti,
pour opérer leur destruction, ut les atitorités devraient, dars
ce but là, fixer u jour appelé : " Le jour des mouches à pa- RECETTES.
tates, '.' comine nous avons " le jour de la plantation degs
arbres." Jemîède pour guérir les bétes à cornes de la diarrhée.

Ce jour, fixé par les autorités, pour la destruction des
meouchîes â pntatcs, devraîit étre c.lligatoirp pntîr tonsuN
qui ont eA état (e drvaillerft ta culture us champs, cur il Ce remède simple et facile est fort en pratique dans certains
s'agit le soustraire aux ravages del ces iitrectes la pls icapr- pays. Dit papier et du lit sont toute la compoeition de ce re-
tante le nos récoltes, celle qui ua procure l'aliment ipor- nède. Mettez du papier dans du lait, faites bouillir ensemble
tssntiel et rot nons le aurions lnous pr aser sai beaucoup en ayant soin de bien remuer le tout jusqu'à ce que le papier
essenlirtietont nse dis'olve. Après que cette. espèce de bouillie sera faite, vous

e ca sivant nous fera voir comien il nous importe dae 1nsla dotIcrez Ù lanimal malade. Il faut, pour un veau d'un au,
les débarrasser nou ces insectes le pils tôi possible, et de let. "n. f"i"II <o papier commun ; pour un veau de deux ans, nue

faire une gnrre sals tnvet. feuille et demie de papier; pour une vache, deux feuilles. Dans

fairecto parfait hiverne out Phiver, quelquefois sont 1es es difféents c;s, la lose dle lait doit être toujours la Mmeo,
Lécoinsece nrais le p u éraleent à quelques pouces de c'est A-dire ii peu plus d'une pinte et demie. Une pinte de lait

profondeur dans le sol. Q8îel<îtefois oli les tronvo dans la terre ihuits laquelle on fera bouillir nue demi-feuille de papier ou
. unîe profondeur dle lenx à trois pieds. iu printemps, mme inCie lin peu moins, sillira pour un jeune veau. Si la première

avant la levée des poumes dl terre, un les aerçoit à la re- !Irise lue coupe pas la racine di mal, nu en viendra à une se-
c-herche dIo nourriture. A:,taqueL les fouilles du pommnues de conde. Il est rare qu'il ait besoin d'une troisième dose pour
teles femielles comenime.etA pondr, des umtfs qtre entièrement guéri: c'est du moins ce qu'on assure.

rs ales fuilles, et continuent ainsi pendant trois ou quatre Nous empruntons cette recette a un papier-manuscrit por-
semaines; on calcule que pendant ce temps chacune a pu dé- tant la date de 1760, que nous avons trouvé dans un " brai-
pioser 500 oeufs sur les tiges a lattes. Ainsi la dest.ruction d tú d'::griculture -_ de 1700, que nous avons dans notre bibblo-
liaque monche S l patetes équivaudrait, s la detruction de 0 thèqi . Ceux qui en out fait lessai n'existent plus pour .en
nouclhes à patates, quntro a cinq senaines plusi tard. Pendant gnrantir P'eliencité, mais il ne cote pns de l'essayer de nou-
les fortes chaleurs les lents éclosent au bout d'une semaine, venii: c'est pourquoi nous on recommandons Pessai.
et c'est l cet état dle larves qu'elles mnangent les feuilles le
pomzmes de terre, et dmeonrent ninsi pmenant trois scmaines, Glarification du sucre.
puis après ce temps- ces larves s'etnffinacent dans la terre pour
revenir de nlouvoan, après sept à dix jours, suivant la telmî- La clarliica.iou du sucre peut se faire ainsi: Fouettez un
pérature, â l'état le imcieles- prtes â déposer de uo-.îeîi. blanc d'aeuf dans un dlemniard d'eau, pour cinq à six livres de
leurs oeus sous les feuilles dles poimies le terre. Il y a ainsi, sucre; leux blancs d'unfs. dans t'no cihopine d'eau pour dix a
suivant le dégré do teipórature, dtux on trois générationms donze, livres de sucre, et dle inôme en proportion pour lu plus
dans lu cours <te l'été. Si nous les ussons aiii su multiplier ou le moins du encre. Faites bouillir votre sucre jusqu'a ce
chaque aunée, nous n'en verronsjamais la lin. . ln'il ait monté à trois dlifférentes reprises. ci calmant l'bulli-

Cdiiscil d'fric r.-L'assemblée trimestrielle du Conseil
d'agriculture du la P'rovinucei de Québec a en lieu le 20 juin
courant, dans les lreaux di Guvernement, Sous la prési-
dence'do NI. L. Il. Masn*'ie, M. P., de Varennes.

Etiet rédients: %I.Ni. 0. Gnihier, M,. P. P.. Charlevoix;
l'anliphile Boivin, dle la liao St.-Pul ; E. G. de Blois, Quélec;
-Auguste Casgraini, lRivière.Onîelle:; Dr 11. TJ. blinmîin, Carleto:î
J. Arclamatult, N. P., Sherbrooke; M. Rivard, Québec; J.
Browninîg, Longueuil ; A. Guibaiul, L. N. llackwood, A. So.
muerville, E. Casgraini, l'slet.: te R~évd F. P'ilule, St-Au:ga: ini
d Portneuf; .J. A. Marsan, l'Au,oiipît ion ; L. Leiiyre, J. Co-
chranie, Coîmpîtonî.

Voici, d'après le Monde le é l, détail les délibéra-
tions de cette séance :

Après la lecture et. l'adoption du procd-veral de la ler:nière
séance, pai le Dr Georgo Leclere, secrétaire <lu Conseil, oun pro-

éi.L à Paudition du raNport-verbal dI M. M. Ganthier et. An-
guste Cairain, sur Pexistence, dans tu comté du Kamnoirnwska
et doii l'Isle aux Condres, de certaines vacies qui sains otro
le race canadienne parfnitement pure s'eu rapprochent beau-
coup,.

Lecture est faite ensuite d'un excellet rapport au sujet
d'une visite faite par le comité à.A l'Ecolo Vétérinaire do .1ont-
réal...Ci) rapport est adopté avec remuercieiients de lit part îles

ieumbres di Conseil.
Lecturo di rappnrt fait par le comité spécialenient chargé

d'étudier le travail dle M. Charles Gilbb l'Abbottford, sur les
arbres fruitiers de la Russie et sur laîpossiiht6d'en introduire
lit culturo au Cannda.

Co rapport qui est très favoralîto à M. Giblb est nccepté par
le Conseil A lunanimité.

On voto osnito dlos renorceiiuents à ". Gibb qui a pnss6
le zèle au point: de faire un voynge expis en Russie niinlî de
voir par lui-nume s'il n'était pus possible d'introduîîiro ici avec
avantage los arbres-friiitieti de ce pnys.

La soimmo.de $100 est unanimienent. votée on faveur de 2%l.
Gibb.pourPaider Al défrayer les déietuset téconsitées par la
.ublication de son travail.

tion par un poiu d'eau que vous mettrez .l mesure qu'il remnuu-
tera. Retirez-lo de dessus le feu; laissez-le reposer et l'écumez.
Remexttez.y un pen d'eau pour le faire rebouillir; éoumez-le
encore et passez-le à l'étamine (sas en crin ou en toile claire).

DISSOLUTION DE SOCIÉTÉ
A Sociétéi en commandito qîui'existe entre les soussigné

J comme mîarclaids on commerce gndi6ral à St Alexandre,dalus le Comité et District de Kauouraska. sous la raison so-
ciale de DUMONT, GARNEAU & COMPAGNIE, a été ce jour
dissante lu commnun accord.

Daté à St Alexandre le quinzième jour de juin, mil huit cent
quatre-vingt-trois.

JOSEPH DUMONT.
RlIMI GARNEAU.
EMILE ST-ONGE.

28Juin 1883.

ENGRHMS ARTIFICIEL.
Le département do Pagriculture et des Travaux Publics

offre ci vento une cortaine quanitté de goëmon biphosphaté,
à raiion de douz-epiastrae la tonne, (c'est moins que la moitié
du pri coûrant) er luzpiastrcs lo quart, livrés au quai ou à
la gare du chemin de fer du Nord, à Qnébec.

Ou ne vendra pas moins d'un quart à la fois.

Par ordre,

Québoc,'19 avril 1883.

ERNEST GAGNON,
Secrétaire


